
Zeitschrift: Nachrichten / Vereinigung Schweizerischer Bibliothekare,
Schweizerische Vereinigung für Dokumentation = Nouvelles /
Association des Bibliothécaires Suisses, Association Suisse de
Documentation

Herausgeber: Vereinigung Schweizerischer Bibliothekare; Schweizerische
Vereinigung für Dokumentation

Band: 33 (1957)

Heft: 6

Rubrik: Echos

Nutzungsbedingungen
Die ETH-Bibliothek ist die Anbieterin der digitalisierten Zeitschriften auf E-Periodica. Sie besitzt keine
Urheberrechte an den Zeitschriften und ist nicht verantwortlich für deren Inhalte. Die Rechte liegen in
der Regel bei den Herausgebern beziehungsweise den externen Rechteinhabern. Das Veröffentlichen
von Bildern in Print- und Online-Publikationen sowie auf Social Media-Kanälen oder Webseiten ist nur
mit vorheriger Genehmigung der Rechteinhaber erlaubt. Mehr erfahren

Conditions d'utilisation
L'ETH Library est le fournisseur des revues numérisées. Elle ne détient aucun droit d'auteur sur les
revues et n'est pas responsable de leur contenu. En règle générale, les droits sont détenus par les
éditeurs ou les détenteurs de droits externes. La reproduction d'images dans des publications
imprimées ou en ligne ainsi que sur des canaux de médias sociaux ou des sites web n'est autorisée
qu'avec l'accord préalable des détenteurs des droits. En savoir plus

Terms of use
The ETH Library is the provider of the digitised journals. It does not own any copyrights to the journals
and is not responsible for their content. The rights usually lie with the publishers or the external rights
holders. Publishing images in print and online publications, as well as on social media channels or
websites, is only permitted with the prior consent of the rights holders. Find out more

Download PDF: 27.11.2025

ETH-Bibliothek Zürich, E-Periodica, https://www.e-periodica.ch

https://www.e-periodica.ch/digbib/terms?lang=de
https://www.e-periodica.ch/digbib/terms?lang=fr
https://www.e-periodica.ch/digbib/terms?lang=en


179

Neben den Büchern waren es die Freunde, denen Karl Schoenen-
bergers goldene Trene unter Hintansetzung persönlicher Vor- und
Nachteile galt. Lebenslange Freundschaften verschaffte ihm der
schweizerische Studentenverein, dessen Geschichte er — wiederum
nicht ohne persönliche Stellungnahme zu umstrittenen Fragen —
schrieb. Geschätzte Beziehungen bot ihm die Mitgliedschaft im
Ritterorden vom Hl. Grab, dem er mit historischen Schriften und
Vorträgen diente. Internationale Bekanntschaften vermittelte ihm
das von Prof. Theodor Mayer in Konstanz geleitete Institut für ge-
schichtliche Landesforschung, an dessen Herbsttagung er kurz vor
seinem Tod noch teilgenommen hatte. Die Mitarbeit nicht nur in
der Archivarenvereinigung, sondern auch in unserer VSB, wo er
wiederum Bekannte und Freunde fand, war ihm selbstverständliche
Pflicht. Seine Treue zu den Mitmenschen brachte ihm gelegentlich
Schaden, und wenn er etwa einem Unwürdigen vertraute, blieb ihm
Kummer nicht erspart. Es war bitter, daß ihm ein Buch über den
urschweizerischen Bundesbrief, für das er sich in edler Hilfsbereit-
schaft eingesetzt und exponiert hatte, die letzten Tage vergällte.

«Der Mann fragt Bücher, Freunde, Welterfahrung.» Wenn wir
in Geibels Vers Welterfahrung durch JPeZtansc/iauurcg ersetzen, ist
Karl Sclioenenherger charakterisiert. Niemals verbarg er seine kon-
fessionelle und seine konservativ-politische Überzeugung. Was ihm
unter diesem Gesichtspunkt als Geschichtsklitterung erschien, be-
kämpfte er in Wort und Schrift schonungslos, selbst wenn es aus
eigenen Reihen stammte. Obwohl er im Dienst des Kantons stand
und sich auch als dessen Geschichtsschreiber betätigte, konnte er
dem Kantonsgründer nie verzeihen, daß er der Unterdrücker des

zwölfhundertjährigen Klosters gewesen war. Auseinandersetzungen
und Polemiken blieben nicht aus. Doch Freunde und Gegner schätz-,
ten an ihm den Mut, das Wissen, die Integrität und die persönliche
Überzeugung. Karl Schoenenbergers Name wird in der st. gallischen
Kantonsgeschichte lebendig bleiben. D.

ECHOS

International

La 23" Session de la FIAB
Suivant l'invitation de l'ABF, le Conseil de la FIAB s'est réuni à Paris du

23 au 26 septembre 1957. L'attraction que cette ville unique exerce — et exer-
cera toujours — s'est manifestée par le nombre exceptionnel d'environ 150 dé-

légués et observateurs inscrits. Mais les organisateurs furent tout à fait à la
hauteur de leur tâche et cette affluence n'empêcha point les travaux de se
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dérouler dans le plus parfait ordre, et avec une ponctualité remarquable dans
les locaux très confortables de l'Institut d'Art et d'Archéologie. La séance
d'ouverture fut honorée de la présence de M. le Ministre Bordeneuve, Secré-
taire d'Etat aux Arts et Lettres, et de M. Luther Evans, Directeur général de

l'Uiiesco.

Comme l'on avait prévu deux journées pour les travaux des commissions
et sections, celles-ci purent les pousser plus à fond que d'autres années. La
Commission de statistiques examina le rapport « Production de livres 1937—
1954 et traductions 1950—1954» établi par l'Unesco et formula quelques re-
commandations concernant la statistique des bibliothèques. La Commission des

ZuhZZot/ièques par/ementaires et administratives décida de mener une enquête
sur la situation, l'organisation et les fonctions des bibliothèques de cette caté-
gorie dans les pays membres et se fixa comme objet de discussion pour 1958
les moyens utilisés par ces bibliothèques pour l'organisation de l'information de
la toute dernière actualité. La Commission pour Za /ormation pro/essionneZZe,
formée provisoirement l'an dernier, se constitua définitivement, avec M. Pi-
quard (Paris) comme président et M. Egger (Berne) comme secrétaire. Le rap-
port préliminaire présenté par M. Egger sera publié dans les « Communications
FIAB », et les problèmes posés par lui seront étudiés dans un nombre restreint
de pays. La Section des 6Z6ZZot/ièques de Zecture pubZZque étudia les normes
se rapportant au service de lecture publique, et la possibilité d'en établir éga-
lement pour les locaux des bibliothèques servant des communautés de diffé-
rents types. La Section des hihZiotZièqnes nationaZes et universitaires se préoc-
cupa de la collaboration entre ces bibliothèques, du prêt international et de

l'échange du personnel entre bibliothèques scientifiques, ainsi que de la for-
mation professionnelle.

La Commission des régies de cataiogue recommanda l'organisation, sous les

auspices de la FIAB, d'une conférence internationale sur le cataloguement et
proposa de réunir, à Paris ou à Londres, des bibliothécaires ayant une auto-
rité reconnue afin de préparer le programme d'un pareille conférence. Enfin,
Ja Commission des eataZogues coZZecti/s et du prêt interurbain décida d'établir
une carte géographique des catalogues collectifs, avec commentaires, et char-

gea son secrétaire, M. Egger (Berne) de réunir toutes les propositions et cri-
tiques concernant le prêt international et les catalogues collectifs comme base
d'une discussion future.

La Section des y4rts du spectacZe a réalisé deux entreprises décidées à

Bruxelles : le Répertoire mondial des bibliothèques et collections théâtrales, et
la Bibliographie internationale du théâtre et du drame. Elle étudia le dévelop-
pement de la documentation et des collections concernant les « Ex-Theatralia »

et les mises en scènes et se proposa de créer une bibliographie des traductions
d'ouvrages concernant les arts du spectacle.

L'on trouvera un compte-rendu détaillé des séances dans le 22 vol. des

Actes de la FIAB qui paraîtra prochainement.
Selon les statuts, le mandat du Bureau de la FIAB devait expirer le 31

décembre 1957. Le Conseil jugea opportun de le prolonger jusqu'à la prochaine
session en automne 1958. Celle-ci se tiendra à Madrid, l'invitation gracieuse de
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l'Associaciön Nacional de Bibliotecarios, Archiveros y Arquelogos ayant été ac-
ceptée par acclamation.

La session fut agrémentée de la façon la plus heureuse par quelques ma-
nifestations organisées par nos hospitaliers collègues français et dans lesquelles
les participants trouvèrent de quoi satisfaire non seulement leur curiosité pro-
fessionnelle, mais encore les appétits de leur esprit, de leur ouïe — et de leur
palais. La Bibliothèque nationale avait préparé à leur intention une très re-
marquable exposition de manuscrits, estampes et livres précieux. Des réceptions
leur furent offertes à l'Hôtel de Ville par le Conseil municipal, et à la Chambre
de Commerce qui leur fit également les honneurs de sa bibliothèque. L'ABF
les convia à un dîner excellent et fort animé, et la pluie la plus persistante ne

put ternir la joie qu'ils eurent à admirer les Très riches Heures de Jean de
Berry ainsi que les autres trésors incomparables de la Bibliothèque et du Musée
de Chantilly. Dans le cadre idéal de l'Abbaye de Royaumont ils entendirent
quelques-unes des plus belles chansons du XVI® siècle français, et le lendemain
de la clôture, le soleil enfin leur fit fête au cours d'une excursion très réussie
à Chartres. C'est le cœur plein de reconnaissance pour l'hospitalité si franche
et si charmante dont ils avaient bénéficié que les congressistes quittèrent Paris.

P. B.

Unesco - Comité consultatif international de bibliographie
Ce comité, présidé par M. Julien Cain, a tenu sa quatrième session du

10 au 13 décembre à Paris. Sa tâche est de se prononcer sur toutes les questions
bibliographiques auxquelles l'Unesco est intéressé directement ou indirecte-
ment. Dans son ordre du jour fort chargé, nous relevons les points suivants.
11 examina deux rapports très importants établis sur sa demande, l'un par
M. Tveteraas sur les publications bibliographiques de l'Unesco ou subvention-
nées par elle, l'autre par le Prof. Meyriat sur les principes généraux du travail
bibliographique international. Ces deux documents permettront de tendre vers
une meilleure coordination des bibliographies internationales. Après avoir pris
connaissance de l'avancement d'autres contrats en cours, il formula des pro-
positions pour l'emploi des fonds attribués au programme 1957/58. Il recom-
manda notamment de poursuivre l'enquête entreprise par MM. Egger et Ur-
quhart sur les besoins des bibliothèques spécialisées et sur leurs possibilités
de développement, ainsi que la publication du rapport annuel établi par M.
Collison sur les services bibliographiques dans le monde. II suggéra d'entre-
prendre une étude préliminaire du périodique scientifique en tant qu'instru-
ment de diffusion des connaissances, ainsi qu'une étude des différents sys-
tèmes de dépistage des documents. Le comité approuva aussi la proposition
d'une étude critique des appareils de reproduction, et demanda qu'un contrat
soit conclu avec la FID pour l'établissement d'un répertoire des classifications
spécialisées. D'autres travaux furent également proposés.

Puis le comité formula différentes résolutions concernant les aspects bi-
bliographiques du Projet majeur de l'Unesco ayant pour but une meilleure
connaissance réciproque de l'Orient et de l'Occident, et prit connaissance du

programme provisoire destiné au Symposium des Bibliothèques nationales euro-
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péeniies qui se tiendra à Vienne en septembre 1958. Enfin, il étudia le projet
de programme de l'Unesco pour 1959—1960 en matière de bibliographie. Une

partie de la réunion fut consacrée à la discussion des méthodes de travail du
comité, sur la base d'un rapport présenté par son secrétaire général, M. Brummel.

Cette session prouva l'importance fondamentale du rôle qui incombe à ce
comité de l'Unesco — et qu'il est seul à pouvoir assumer — pour une meilleure
coordination des activités bibliographiques internationales, absolument indispen-
sable de nos jours. P. P.

Brussels Symposium on Library Methods

Du 24 au 26 octobre 1957, le Gouvernement des Etats-Unis avait réuni à

Bruxelles une vingtaine de bibliothécaires européens ayant eu la bonne for-
tune d'avoir pu faire, grâce à des bourses américaines, des voyages d'étude aux
Etats-Unis. Un certain nombre d'observateurs avait également été invité; l'ABS
était représentée par M. Egger de la BN. Le but de ce symposium était de
confronter les méthodes d'outre-Atlantique avec les nôtres afin de tirer en

commun le plus grand profit possible de ces études effectuées en ordre dis-
persé. Les réunions, qui avaient lieu à la Fondation universitaire, étaient im-
peccablement organisées par M. Herman Liebaers, Conservateur en chef de la
Bibliothèque Royale, et ses collaborateurs. Les débats, souvent fort animés,
furent dirigés par M. Liebaers et Mme Jeanne Gobeaux-Thonet, Directrice de la
Bibliothèque universitaire de Liège, et introduits par un remarquable exposé
de M. Douglas Bryant, Directeur-adjoint de la Bibliothèque universitaire de

Cambridge (Mass.).

Il n'est guère possible de résumer ici les dix-sept mémoirs qui furent dis-
cutés et qui se groupaient autour des thèmes suivants: la Bibliothèque dans la
société, la formation professionnelle des bibliothécaires, les catalogues collec-
tifs, la bibliographie, l'indexage, l'administration, la classification de Dewey.
Les échanges de vues furent extrêmement instructifs en ce qu'ils firent appa-
raître très clairement la grande diversité qui règne parmi nos bibliothèques
européennes, en comparaison de l'homogénéité aux Etats-Unis. Néanmoins, une
connaissance approfondie de l'expérience américaine nous sera toujours extrê-
mement précieuse si nous avons soin d'adapter avec discernement les conclu-
sions que nous en tirons aux conditions et aux tâches particulières, et souvent
difficilement comparables, de nos bibliothèques. Même lorsque les buts sont
identiques, les méthodes peuvent différer, ainsi qu'il ressortit p. ex. de la dis-
cussion concernant les catalogues collectifs nationaux et régionaux, et de la
comparaison entre le Farmington Plan et le système des « Sondersammelge-
biete» mis en action par la Deutsche Forschungsgemeinschaft.

Ce symposium démontra une fois de plus la valeur des contacts personnels
sur le plan international et Uncle Sam s'est acquis de grands mérites en per-
mettant à des bibliothécaires de l'ancien monde, non seulement de se com-
parer à leurs collègues américains, mais encore de procéder entre eux à

des échanges de vues très animés et fructueux. P. B.
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Le Council on Library Resources, Inc. à Washington D.C. vient de publier
son premier rapport annuel. Cette institution fut créée en septembre 1956 par
la Fondation Ford avec un capital de cinq millions de dollars que l'on se pro-
pose de dépenser en cinq ans. Le but est de contribuer à la solution des pro-
blêmes bibliothéconomiques, d'entreprendre des recherches concernant les tech-
niques et méthodes nouvelles, leur développement et leurs applications et de

faire connaître les résultats obtenus. A ces fins, le Conseil allouera des subsides
à d'autres institutions ou personnes et veillera à la coordination des activités
tendant à développer les ressources et les services des bibliothèques ainsi
qu'à l'amélioration des relations entre les bibliothèques américaines et les

bibliothèques et archives étrangères.
Le Conseil s'en tiendra aux grands problèmes intéressant l'ensemble des

bibliothèques et a chargé un groupe d'experts dirigé par M. Ralph Shaw de lui
fixer ses objectifs. Les trois premiers problèmes auxquels l'on s'est attaqué
sont: les causes de la détérioration des livres et les moyens de la combattre,
l'application de la télévision dans un système décentralisé de bibliothèques,
et l'unification internationale des règles de cataloguement. Sur ce dernier
point, des contacts ont étét pris avec la FIAB qui a déjà inscrit cette question
à son ordre du jour, et il est permis de prévoir une collaboration extrêmement
fructueuse entre ces deux organisations. P. P.

Le Congrès Postal Universel accorde des facilités à l'expédition des livres

Faisant siennes plusieurs initiatives inspirées par l'Unesco, l'Union Postale
Universelle en son XlVème Congrès qui s'est achevé à Ottawa le 27 septembre
a accordé une série de facilités à l'expédition postale de livres, journaux et
autres publications. Les délégués des administrations postales de 96 pays ont
participé aux travaux du congrès.

Suivant ces nouveaux règlements, le poids maximum d'un colis de livres est

porté de 3 kilos à 5. Par accord spécial entre les administrations postales, ce
maximum pourra même être porté à dix. Des colis destinés à la même adresse

pourront être groupés dans un même sac postal sans qu'interviennent, dans ce

cas, les limites de poids.
En outre, la réduction des tarifs déjà accordée aux journaux sera étendue

aux livres. Les publications destinées aux aveugles seront totalement exemptées
de frais de port et d'enregistrement.

Le congrès s'est aussi efforcé de simplifier les règlements concernant les
abonnements aux journaux; ces règlements permettent de payer dans la mon-
naie locale, aux bureaux de postes, les abonnements aux journaux et magazines
étrangers, et ils assurent des tarifs réduits.

Autre décision très importante, le congrès a virtuellement aboli les frais
d'inspection douanière des livres et autres imprimés non soumis aux taxes
d'importation. Le congrès a demandé aux Etats membres de s'abstenir d'imposer
l'importation de livres, journaux, revues et catalogues de livres. Cette propo-
sition a été adoptée à la demande de la délégation brésilienne qui a exprimé
le désir de « coopérer avec l'Unesco et avec les Etats membres de l'UPU au
développement de l'éducation et de la culture dans le monde entier».
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Les nouveaux règlements entreront vraisemblablement en vigeueur en oc-
tobre 1958, après que les diverses administrations nationales auront révisé leurs
règlements conformément aux décisons d'Ottawa. Ces décisions marquent un
progrès, dû à l'Unesco et à l'UPU dans l'utilisation de la poste au service de
la libre circulation de l'information. L'Unesco avait déjà obtenu des conces-
sions analogues pour l'expédition des publications et du matériel éducatif lors
de congrès régionaux concernant l'Amérique du Nord, l'Amérique du Sud et
le Moyen-Orient.

Schweiz — Suisse

Aus Presseberichten über Schweizer Bibliotheken :

Burgdor/: Am 15. Oktober hat der neue Stadtbibliothekar, Sergius Golowin,
der als erster hauptamtlich waltet, seine Tätigkeit aufgenommen.

Nezxc/iateZ : Le Conseil communal de Neuchâtel vient de nommer M. Eric
Berthoud directeur de la Bibliothèque de la ville. M. Berthoud, après des études
de lettres à Neuchâtel et une période consacrée au professorat, à la Croix-
Rouge et à l'Agence télégraphique suisse, avait été nommé bibliothécaire à la
bibliothèque de Neuchâtel en 1949. Il est en outre l'auteur d'un ouvrage consa-
cré au cinéma romand «Audience du français» et d'un autre à «La langue fran-
çaise». Nos félicitations.

Store: Die Kantonsbibliothek ist in neue Räume übergesiedelt und befindet
sich jetzt im Gebäude, da früher die Kantonalbank war. Mit Geschmack ein-
gerichtet soll diese «neue Bibliothek» dem Publikum noch bessere Dienste
leisten können als bisher. An wertvollen Beständen fehlt es nicht.

Wo/iZere ; Die Volksbibliothek Wohlen konnte ihr 50-jähriges Jubiläum be-

gehen. Dabei gedachte man auch der Unterstützung, die die Bibliothek von
Seiten der VSB erfährt. Im ganzen Kanton Aargau ist übrigens eine lebhafte
Entwicklung des Volks- und Jugendbibliothekswesens festzustellen.

Zürich: Stadt und Kanton Zürich haben beschlossen, ihren jährlichen Bei-

trag an die Zentralbibliothek um 12 500 Fr. zu erhöhen, womit im wesentlichen
nur der Teuerung auf dem Büchermarkt Rechnung getragen ist.

Das im Jahre 1911 gegründete «Archiv für Handel und Industrie» hat im
3. Stock der Zentralbibliothek unter dem Namen «Zentrale für Wirtschafts-
dokumentation » seine neue erweiterte Tätigkeit aufgenommen.

Ungarnhilfe der schweizerischen Bibliotheken

Als wir von einem Jahr die Idee zu einer länger dauernden Unterstützung
von ungarischen Flüchtlingsstudenten bekanntgaben, konnten wir mit großer
Freude ein kräftiges Echo feststellen.

Wir möchten heute allen Spendern unseren herzlichen Dank für ihre Be-

teiligung aussprechen und sie zugleich über die Verwendung der eingegangenen
Beiträge kurz orientieren.
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Es gingen 1957 von 130 Spendern ein Fr. 5213.—
Diese Beiträge wurden weitergeleitet an:

Studentische Direkthilfe der Universität Bern Fr. 1 500.—
Association générale des étudiants de l'Uni-
versité de Genève, Fonds pour les étudiants
hongrois réfugiés Fr. 1 500.—
Student. Direkthilfe Schweiz-Ungarn in Zürich Fr. 1 500.—

Fr. 4 500.—
Für Spesen mußten wir anfwenden Fr. 43.80

(Drude der Einzahlungsscheine Fr. 28.90
Postcheckspesen Fr. 14.90)

Es bleibt ein Saldo für 1958 von Fr. 669.20

Fr. 5 213.— Fr. 5 213.—

Der größte Teil der Spender (98) hat sich bereit erklärt, während drei
Jahren einen monatlichen Beitrag zu leisten. Einige Kollegen (18) konnten sich
nur für das Jahr 1957 binden oder entrichteten einen einmaligen größeren
Beitrag, und von andern (14) liegt die Verpflichtung nur für zwei Jahre (1957
und 1958) vor.

Die Einnahmen des Jahres 1958 werden deshalb voraussichtlich um Fr.
564.— niedriger sein als im Jahr 1957. Dieser Ausfall ist knapp durch den
Saldovortrag gedeckt. Dagegen werden 1959 die Eingänge nicht mehr ausrei-
chen, um die Unterstützungen von mehreren Ungarn-Studenten in der bisheri-
gen Höhe auszurichten. Wir bitten deshalb alle Kollegen, die sich an der Ak-
tion noch nicht beteiligt haben, sich der Ungarnhilfe anzuschließen und nach
dem untenstehenden Muster einen Verpflichtungsschein ausgefüllt der Stadt-
und Universitätsbibliothek Bern einzusenden. Ebenso richtet sich unsere Bitte
an alle bisherigen Spender, der Aktion die Treue zu halten. Wir können damit
einigen dieser unglücklichen Heimatvertriebenen helfen, ihre Studien fortzu-
setzen und abzuschließen.

Ganz besonders danken wir Frau A. Weber und Herrn K. Berger von der
StUB Bern, die die ganze Verwaltung der Spenden in vorbildlicher Weise be-

sorgen.
Für die « t/ngarnhiZ/e der schweizerischen. BihZiothehare »

ff. Stetger

Muster

Ungarnhilfe der schweizerischen Bibliothekare Verpflichtungsschein

Ich verpflichte midi während Jahren monatlich Fr an die

«Ungarnhilfe der schweizerischen Bibliothekare» beizutragen.

Datum Unterschrift

Adresse —
Einzusenden an: Frau A.Weber, Stadt- und Universitätsbibliothek, Bern
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Tagung der FID in Paris

Vom 16. bis 21. September 1957 fand in Paris die Konferenz der FID
(Fédération internationale de documentation) statt. Die drei ersten Tage waren
vorgesehen für die Sitzungen der Arbeitsausschüsse. Vom 18. bis 21. September
beriet der Conseil seine Geschäfte, und am 21. September trat die Generalver-
Sammlung zusammen. Es überraschte, daß die Pariser Tagung allgemein eine
recht schwache Beteiligung aufwies. Dadurch waren verschiedene Arbeitsaus-
schüsse in ihrer Tätigkeit stark behindert.

Der Conseil, in welchem die Schweiz durch Herrn Dr. Meyer (CIBA) und
den Sekretär vertreten war, hatte die üblichen Geschäfte zu erledigen, wie
Jahresbericht und Jahresrechnung. Diese gab Anlaß zu einer ausgedehnten Aus-
spräche, weil man immer noch auf der Suche ist nach Mitteln, um die finan-
zielle Grundlage der FID entscheidend zu verbessern. Dies ist besonders des-
halb notwendig, weil Hr. Donker Duyvis, Generalsekretär der FID, sich mit
Rücksicht auf seine Gesundheit von seiner sozusagen ehrenamtlichen Arbeit zu
entlasten wünscht. Es war eine längst verdiente Anerkennung, welche der Con-
seil Hrn. Donker Duyvis zuteil werden ließ, indem er ihn zum Ehrenmitglied
der FID ernannte. Die gleiche Ehrung wurde Hrn. Ranganathan erwiesen, der
seit Jahren Indien in der FID vertritt. Neu als Vizepräsident wurde gewählt
Hr. Protic (Jugoslawien) als Vertreter der osteuropäischen Länder. Ferner tritt
Frl. Philips (Brüssel) neu in das Bureau ein, weil mit dem Erwerb der Rechts-
persönlichkeit der FID in Belgien dieses Land eine ständige Vertretung haben
muß. Für die Schweiz ist Hr. Dr. Meyer noch Vizepräsident der FID für das lau-
fende Jahr. Er nimmt auch teil an den Arbeiten des Committees for ways and

means, das zu einem Finanzierungsplan Stellung zu nehmen haben wird, den
Vertreter Hollands, Deutschlands und Großbritanniens ausarbeiten sollen. Mit
Rücksicht auf die International Conference on scientific information in Washing-
ton, im November 1958, werden die nächste Conseilsitzung und Generalversamm-
lung in Washington stattfinden. Im September 1958 will das Bureau aber noch
im Haag zusammentreten, wo sich auch die Arbeitsausschüsse einfinden werden.
Neue Probleme entstehen dadurch, daß die FID vermehrt, d. h. auch außerhalb
von Europa, mehr in Erscheinung treten möchte; deshalb sind bereits Konfe-
renzen in Brasilien (1960) und Indien (1961) in Aussicht genommen. 1959 wird
die FID in Polen tagen.

An der Jahresversammlung vom 21. September bildeten neben dem Jahres-
bericht und der Frage der nächsten Versammlungsorte die Berichte von Hrn.
Dr. Coblans (Genf) und Frl. Kyle (London) Haupttraktanden, die beachtliche
Berichte vorlegten über « New methods and technics for the communication of
knowledge ».

Bei den Arbeitsausschüssen wirkte sich, wie immer, sehr nachteilig aus,
daß zuviele Sitzungen gleichzeitig stattfanden, denen der gleiche Vertreter bei-
wohnen sollte. Unter diesen Verhältnissen litt besonders der Ausschuß DK
667.0/3, Textilveredlung, dem der gemeinsame schweizerisch-deutsche Entwurf
für die Neugestaltung und Einreihung unter 677.8 vorlag und dessen Rappor-
teur Hr. E. Cuche (Fa. Heberlein, Wattwil) ist. Immerhin konnte der Beschluß
gefaßt werden, den Entwurf der FID für eine sog. Draft PE zuzuleiten ; die
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Veröffentlichung ist seither erfolgt. Der Ausschuß FID/C35, Verwaltung,
wählte einen engern Arbeitsausschuß, um die Revisionsarbeiten dieses Sektors
beschleunigen zu können. An der Arbeit waren ferner die Ausschüsse FID/C
531.7, Reglung, und FID/G 61/615, Arzneikunde. Hier fanden die Vorschläge
des Hrn. Godefroid (Brüssel) für 615, Arzneikunde, mit dem neuen Verbin-
dungssymbol «.0.» Annahme. Große Arbeit leistete wieder der Ausschuß für die
DK 621.3 Elektrotechnik, der während einer ganzen Woche tagte und eine An-
zahl Fragen namentlich aus den Gebieten der Stromerzeugung und -Verteilung,
der Schaltungstechnik, der elektrischen Schwingungstechnik sowie des elektri-
sehen Nachrichtenwesens prüfte. Hr. Willi (GD PTT) wurde zum 2. Sekretär
des elektrotechnischen Ausschusses und zum 1. des nachrichtentechnischen Un-
terausschusses gewählt.

Vor einer ansehnlichen Aufgabe steht auch der neue Ausschuß DK 629,
Technik der Verkehrsmittel, dessen Ziel ist, die DK zu revidieren und die
Konstruktion aller Verkehrsmittel in dieser Gruppe zu vereinigen, also die
Eisenbahnfahrzeuge von 625 ebenfalls in diese DK-Gruppe einzubeziehen. Der
Ausschuß hat vier Untergruppen gebildet für a) nichtschienengebundene Fahr-
zeuge, b) Luftfahrt und c) schienengebundene Fahrzeuge. Später werden auch
noch für Schiffsbau und Astronautik Unterausschüsse gebildet. Für die Schweiz
wirken in diesen Unterausschüssen mit die HH. Martignoni (Eisenbahnwesen)
und Dr. Guldimann (Luftfahrt).

Eine respektable Leistung brachte der Ausschuß DK 65, Bureauorganisa-
tion, dank dem Umstand hinter sich, daß er die Vorarbeiten für die Revision
von 65 durch eine kleine Arbeitsgruppe ausführen ließ, an denen auch Hr.
Friedländer (Zürich) wesentlichen Anteil hat. Für die Verbesserung von DK
65 konnte bereits ein Projet d'extension von der FID veröffentlicht werden, das

wichtige Änderungen und Erweiterungen ankündigte.

Für DK 66, Chemische Technik, erhielt der Entwurf für eine PE die Ge-

nehmigung des Fachausschusses. Im Sektor Landwirtschaft prüfte eine gemischte
Kommission der FID und der IAALD (International Association of Agricultural
Librarians and Documentalists) verschiedene grundsätzliche Klassifikationsfra-
gen. Sie empfiehlt die Revision der internationalen DK als enzyklopädisches
Ordnungsmittel und parallel dazu die Neugestaltung der Klassifikation des frü-
heren Institut international d'agriculture für Sonderfälle.

Sitzungen hielten ferner ab die Ausschüsse für die internationale DK, für
allgemeine Klassifikationstheorie, Ausbildung (für die der Berichterstatter ein
internationales Grundlagendossier zu bearbeiten hat), während die Ausschüsse
für mechanische Selektion und Zusammenarbeit offiziell nicht tagen konnten,
weil ihre Rapporteure an der Reise nach Paris verhindert waren. E. R.
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